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Définition
Les espèces nicheuses rares sont celles dont les effectifs sont réduits
et/ou très localisés. Plusieurs origines de ce statut peuvent être
identifiées :

- Espèces en déclin avec quelques individus relictuels. Sur ces
espèces l’enjeu est grand pour éviter la perte de l’espèce
localement. (ex : Râle des genêts)

- Espèces en reconquête après avoir disparues. C’est le cas
principalement de grandes espèces qui retrouvent leurs territoires
d’antan après que des mesures de protection et/ou des
réintroductions aient été menées. (ex : Pygargue à queue blanche)

- Espèces en expansion. Il s’agit parfois d’espèces méridionales qui
remontent vers le nord, souvent en lien avec le changement
climatique. Certaines espèces sédentaires ont pu disparaître après
des hivers rigoureux et reviennent grâce aux hivers plus doux. (ex :
Bouscarle de Cetti)

- Espèces disparues avec des retours ponctuels d’individus en
période de nidification. Il est probable que ces derniers ne se
reproduisent pas, faute de partenaire. Il s’agit le plus souvent de
mâles chanteurs isolés. (ex : Marouette poussin)

- Espèces localisées et réparties sur seulement quelques sites
favorables à leur reproduction. (ex : Guifette moustacs)

Ces différents cas peuvent se cumuler, ou bien être la conséquence
d’un autre. Par exemple une espèce peut devenir localisée, car disparue
du reste des sites auparavant occupés.
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Pygargue à queue blanche

Après le succès de reproduction d’un premier
couple sur le site Ramsar en 2019, la Champagne
humide en accueille maintenant un deuxième.
Il s’agit du 7ème couple Français. L’espèce est en
expansion grâce aux mesures de protection
associées au retour d’individus en provenance du
reste de l’Europe.
Le Pygargue à queue blanche, comme les autres
rapaces, a bénéficié d’une baisse de la
persécution à son encontre au cours de ces 50
dernières années.

Balbuzard pêcheur

A l’instar du Pygargue, le Balbuzard pêcheur
recolonise ses anciens territoires.
Deux couples cantonnés en période de
reproduction sont trouvés en 2024, en plus du
couple déjà installé sur le site Ramsar ECH.
Dans le cadre du Plan National d’Actions Aigles
pêcheurs, la LPO Champagne-Ardenne a
programmé la pose de plateformes à
Balbuzards pour aider cette espèce à nicher.
Le Balbuzard apprécie d’avoir à disposition
plusieurs sites de nidification potentiels. Le
cantonnement d’adultes en période de
nidification est de très bon augure pour le
succès de ce type de dispositif.

Photos : Fabrice Croset

Nombre de couples reproducteurs en 2024 (Ramsar ECH) : 2

Nombre de couples reproducteurs en 2024 (Ramsar ECH) : 1
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Marouette poussin

Seule une dizaine de mâles
chanteurs sont répertoriés
chaque année en France.
Ce rallidé habite les roselières et la
végétation dense de milieux
humides.
Un mâle chanteur est entendu
entre le 9 et le 30 mai sur la RNR
des étangs de Belval-en-Argonne,
un site où l’espèce a déjà été
contactée auparavant.
Les preuves de reproduction sont
très difficiles à obtenir tant cet
oiseau est discret, mais il paraît
improbable de voir des
populations fournies s’établir.

Râle des genêts

Après deux années sans contact de
Râle des genêts en Champagne-
Ardenne, un, puis deux, et peut-être
trois mâles chanteurs sont
entendus dans les prairies humides
de la vallée de la Voire. Les
conditions météorologiques de l’est
de l’Europe expliquent sans doute le
retour de ces individus.

© Frans Vandewalle

Il est à espérer que les mesures de protection (retard de la fauche), mises
en place cette année 2024 grâce au Plan National d’Action auront permis
aux couples d’élever des jeunes. Une douzaine d’individus ont été
détectés en 2024 en Champagne-Ardenne.

© Ron Knight

Nombre de mâles chanteurs en 2024 (Ramsar ECH) : 2 à 3

Nombre de mâles chanteurs en 2024 (Ramsar ECH) : 1
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Canard souchet
Hivernant relativement commun, les preuves de reproductions de
Canard souchet en Champagne sont rarissimes. Si des mâles sont
régulièrement observés en période de reproduction, il est difficile de
faire la différence entre individus erratiques et reproducteurs.
On ne compte que 8 reproductions sur le site Ramsar ECH depuis
2012.
En 2024, un nid avec des œufs a été trouvé sur l’étang de la Forêt à
Outines.

Sarcelle d’hiver
La Sarcelle d’hiver hiverne en grand
nombre sur le site Ramsar ECH (plus de
60 000 lors des pics de présence).
Cependant, elle demeure rare en
période de reproduction.
La nidification de l’espèce n’est
confirmée en 2024 que sur la RNR de
l’étang de Ramerupt.
A noter que la Sarcelle d’hiver peut se
contenter de petite pièce d’eau, et donc
passer inaperçue.

© Fabrice Croset

© Denis Fourcaud
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Butor étoilé

Spécialiste des grandes roselières, le Butor étoilé faisait partie intégrante
de l’avifaune nicheuse du site Ramsar ECH. Aujourd’hui, on ne compte
plus que de rares observations estivales ainsi que quelques données
d’individus hivernants ou en migration.
Bien qu’aucun mâle n’ait été entendu chanter cette année sur le site
Ramsar ECH, un individu en période de reproduction a été observé à deux
reprises sur la RNR des étangs de Belval-en-Argonne. La probabilité qu’un
couple soit installé reste cependant assez faible.
Les étangs de Belval-en-Argonne sont le dernier endroit du site Ramsar
ECH où des mâles chanteurs ont été contactés ces dernières années.

Blongios nain
© Peter Nijland

Nombre de mâles chanteurs en 2024 (Ramsar ECH)  : 0

Nombre de mâles chanteurs en 2024 (Ramsar ECH) : 32-39
L’année 2024 a été très bonne pour le Blongios nain. On dénombre sur le
site Ramsar ECH un minimum de 32 territoires répartis comme suit :
- 8 à 10 sur la RNR des étangs de Belval-en-Argonne ;
- 7 sur les lacs de la Forêt d’Orient ;
- 4 sur la RNN des étangs de la Horre ;
- 10 à 15 sur la RNCFS du lac du Der et des étangs d’Outines (5-7 sur les

étangs et 5-8 sur le lac) ;
- 1 sur la RNR des Paquis à Larzicourt ;
- 2 sur une ancienne gravière à Vitry-en-Perthois.
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Spatule blanche

Comme en 2023, des Spatules blanches ont tenté de nicher dans la
héronnière mixte du lac du Der. Des individus ont été observés
transportant des branches au début de l’été et au moins deux
couples fréquentaient régulièrement la héronnière.
Cependant, aucune preuve de reproduction n’a été constatée. L’âge
des Spatule en question interroge. En effet, si ces dernières ne sont
plus des juvéniles, elles n’avaient pas encore de plumage nuptial à
proprement parler (teinte ocre sur la poitrine et huppe développée).
Le retour de Spatules en période de reproduction avec des
comportements de nicheurs est tout de même encourageant et il est
fort probable que la Spatule blanche fasse partie de l’avifaune
nicheuse du site Ramsar ECH dans les prochaines années.

Nombre de couples en 2024 (Ramsar ECH)  : 2
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Vanneau huppé

Un minimum de 6 couples ont été recensé en 2024. Il est a noter que ce
chiffre n’est qu’un minimum et se base sur les données opportunistes
rentrées dans la base de données Faune Grand Est.

Nombre de couples en 2024 (Ramsar ECH)  : 2
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Le Vanneau huppé niche dans divers
milieux ouverts : cultures, prairies, pâtures
et zones humides.
La reproduction commence parfois dès le
mois de février et on observe en début
d’été fréquemment des regroupements de
jeunes ou d’adultes ayant échoué qui ne
sont pas à attribuer à des reproducteurs.

© Christine Tomasson



Guifette moustac

L’arrivée de la Guifette moustac
nicheuse en Champagne est
récente, l’espèce n’était avant que
de passage en migration. C’est en
2019 que les premiers couples
s’installent à l’étang des Landres.
Aujourd’hui encore, l’étang des

Landres, qui fait partie de la RNCFS du
lac du Der et des étangs d’Outines et
d’Arrigny, est le seul étang
accueillant une colonie du site
Ramsar ECH, et même du Grand Est.
Cet étang est un des rares à avoir
d’assez grands massifs de
Nymphéas (Nymphaea alba) où les
Guifettes peuvent construire leurs
nids.
En 2024, un comptage des nids par
prise de vue aérienne a permis de
compter 42 nids.

Mouette mélanocéphale

La Mouette mélanocéphale niche en Champagne-Ardenne dans les
colonies de Mouettes rieuses. Les gravières du Perthois, au nord du lac du
Der, accueillent l’intégralité des couples reproducteurs.
Les précipitations du printemps 2024 ont entrainé la submersion des îlots
accueillant une des colonies de mouettes sur les gravières du Perthois.
Cette colonie s’est en partie reportée vers d’autres îlots aménagés
spécialement pour elles, ainsi que pour les Sternes pierregarins.
Seuls 4 nids, contre 27 en 2023, ont été détectés lors du passage en drone
parmi plus de 540 nids de Mouettes rieuses et 119 de Sternes pierregarins.

Nombre de couples reproducteurs en 2024 (Ramsar ECH) :  42

Nombre de couples reproducteurs en 2024 (Ramsar ECH) : 4

© Denis Fourcaud
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Prise de vue par drone de la colonie de Mouettes 
et Sternes de Matignicourt-Goncourt (51)
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Panure à moustache
La Panure à moustache est un passereau spécialiste des roselières.
Sédentaire, elle souffre des hivers rigoureux mais sa tendance erratique
lui permet de revenir sur des sites d’où elle avait disparue.

Cisticole des joncs
Comme la Panure à moustache, la
Cisticole des joncs est un passereau
sédentaire.
A la différence de cette dernière, elle
n’occupe pas les roselières et préfèrera
les zones avec une végétation herbacée
lâche et assez basse, qu’elle soit sèche ou
humide.
Les populations de Cisticole des joncs
sont caractérisées par des phases
d’expansion (comme c’est le cas en ce
moment) et d’extinction lors des vagues
de froids hivernales.
Des mâles chanteurs ont été entendus sur
la RNR des prairies humides de
Courteranges ainsi que dans une prairie à
côté du lac d’Orient (Mesnil-Saint-Père).

Ainsi, après 7 ans sans que
l’espèce ne s’y soit reproduit,
une famille composée d’une
femelle et de cinq juvéniles
déjà volants est observée en
juillet à la RNR des étangs de
Belval-en-Argonne.

© Stefanie Leuker

© Valentin Field
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Gorgebleue à miroir
La Gorgebleue à miroir est une espèce dont 
l’expansion récente, il y a une vingtaine 
d’année, lui a permis d’être présente sur une 
grande partie 
des sites favorables de 
Champagne humide, à 
l’exception des lacs de la Forêt 
d’Orient. 
On notera donc en 2024, la  
présence d’un mâle 
chanteur au lac Amance 
qui sera rejoint par une 
femelle mais sans donner 
de suite.

Bouscarle de Cetti
La Bouscarle de Cetti est une espèce en expansion
sur le site Ramsar ECH.
Elle n’était quasiment pas présente en Champagne
humide avant 2020 et on compte aujourd’hui une
trentaine de couples.
Les principaux sites sont les étangs d’Outines ainsi 
que 
ceux de Belval-en-Argonne.
De petits effectifs sont également 
présents sur quelques sites de Champagne 
humide.

© Denis Fourcaud
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Locustelle luscinioïde
Ce passereau spécialiste des roselières n’est présent que sur une
poignée de plans d’eau du site Ramsar ECH.
En 2024, la Locustelle luscinioïde a été entendue sur la RNR des étangs de
Belval-en-Argonne (10 mâles chanteurs), les étangs d’Outines (12
chanteurs) et la RNN de l’étang de la Horre (minimum de 4 chanteurs).
En 2024, une Locustelle luscinioïde est entendue sur les roselières de la
RNN de Forêt d’Orient, et une autre sur l’étang d’Élise-Daucourt (51).
L’espèce a subi une diminution drastique de ses effectifs et a disparu de
nombreux sites en Champagne-Ardenne. Elle accuse une perte de 70%
de sa répartition entre 1985 et 2015.

© Bas Kers
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Importance des sites sous protection 
réglementaire

Une grande partie des observations des espèces du présent document
ont été réalisées sur des espaces protégés. Sur le site Ramsar ECH, trois
types de Réserves naturelles sont représentées : RNCFS, RNN et RNR.

Bien que ces espaces bénéficient d’une pression d’observation
conséquente de part leur statut, les milieux qu’on y trouve sont attractifs
pour la biodiversité. Ce n’est donc pas par hasard qu’une partie
importante des espèces soient présentes sur ces sites.

Le tableau suivant (p. 15), récapitule les effectifs par espèces et les
principaux sites où elles sont représentées.

15

Protéger les espèces rares est crucial pour préserver les
écosystèmes dans leur ensemble. Beaucoup d'entre elles agissent
comme des espèces parapluie, et leur protection bénéficie à de
nombreuses autres espèces partageant le même habitat. En
sauvegardant ces habitats, on préserve tout un écosystème
associé, souvent composé d'une grande diversité d'espèces moins
visibles qui dépendent elles aussi de ces espaces.



Espèces

Sites protégés

Autres 
sites TotalRNN 

Belval-
en-

Argonne

RNCFS 
Outines 

& Der

RNN 
Forêt 

d'Orient

RNN la 
Horre

RNR 
Rame-

rupt

RNR 
Larzicourt

RNR 
Courte-
ranges

Pygargue à 
queue blanche 2 couples*

Balbuzard 
pêcheur 3 couples*

Marouette 
poussin 1 1 mâle chanteur

Râle des 
genêts 2-3 2 à 3 mâles 

chanteurs*

Canard 
souchet 1 1 nichée

Sarcelle d'hiver 1 1 2 nichées

Spatule 
blanche 2 2 couples*

Vanneau 
huppé > 8 couples

Butor étoilé 1
1 individu

0 mâle 
chanteur*

Blongios nain 8-10 10-15 4 1 9 ~35 mâles 
chanteurs

Guifette 
moustac 42 42 nids*

Mouette 
mélanocéphale 4 4 nids*

Panure à 
moustaches 1 1 femelle avec 5 

jeunes

Cisticole des 
joncs 1 1 2 mâles 

chanteurs

Gorgebleue à 
miroir 27 15 x x >50 mâles 

chanteurs

Bouscarle de 
Cetti 4-6 13 3 2 > 10 >30 mâles 

chanteurs

Locustelle 
luscinioïde 10 12 1 > 4 1 ~30 mâles 

chanteurs

16* : comptage exhaustif
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Etangs de Belval-en-Argonne – photo par drone


